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Organisée de la sorte, la société civile donna des fruits zu-
périeurs à toute attente, dont la mémoire subsiste et sub-
sistera, consignée qu'elle est dans d'innombrables document%
que nul artifice des adversaires ne pourra corrompre ou
obscurcir-Si l'Europe chrétienne a dompté les nationa
barbares et les a fait passer de la férocité à la mansuétude,
de Ja superstition à la vérité; si elle a repoussé victo-
rieusement les invasions musulmanes; si elle a gardé la
suprématie de la civilisation, et si, en tout ce qui fait hon-
neur à l'humanité, elle s'est constamnent et partout mon-
trée guide et mattresse ; si elle a gratifié les peuples de la
vraie liberté sous ses diverses formes; si elle a très sage-
ment fondé une foule d'oeuvres pour le soulagement des
misères, il est hors de doute qu'elle en est grandement
redevable à la religibn, sous l'inspiration et avec l'aide de
laquelle elle a entrepris et accompli de si grande choses.-
Tous. ces biens ·dureraient encore, si l'accord des deux
puissances avait persévéré, et il y avait lieu d'en espérer
de plus grands encore si l'autorité, si l'enseignement, si les
avis de l'Eglise avaient rencontré une docilité plus fidèle
tt plus constante. Car il faudrait tenir comme loi im-
prescriptible ce qu'Yves de Chartres écrivit au Pape
Pascal II: " Quand l'empire et le sacerdoce vivent en
"bonne harmonie, le monde est bien gouverné, l'Eglise est
"florissante et féconde. Mais quand la discorde se met
"entre eux, non seulement les petites choses ne gran-
" dissent pas, mais les grandes elles-mêmes dépérissent
" misérablement. (21).

Mais ce pernicieux et déplorable goût de nouveautés

(21) Lettre 23.


